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Dimanche 19 septembre 2021
25ème dimanche du temps Ordinaire

(Année B)

Gloire à Dieu, au plus haut des cieux, et paix sur 
la terre aux hommes qu’il aime. Nous te louons, 
nous te bénissons, nous t’adorons, nous te glori-
fions, nous te rendons grâce, pour ton immense 
gloire, Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père 
tout-puissant. Seigneur, Fils unique, Jésus-Christ, 
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ; 
toi qui enlèves le péché du monde, prends pitié de  
nous ; toi qui enlèves le péché du monde, reçois notre  
prière ; toi qui es assis à la droite du Père, prends 
pitié de nous. Car toi seul es saint, toi seul es Sei-
gneur, toi seul es le Très-Haut : Jésus-Christ, avec le  
Saint-Esprit dans la gloire de Dieu le Père. Amen.

Glória in excélsis Deo et in terra pax homíni-
bus bonæ voluntátis. Laudámus te, benedícimus 
te, adorámus te, glorificámus te, grátias ági-
mus tibi propter magnam glóriam tuam. 
Dómine Deus, Rex cæléstis, Deus Pater omnípo-
tens. Dómine Fili unigénite, Iesu Christe. 
Dómine Deus, Agnus Dei, Fílius Patris; qui tollis 
peccáta mundi, miserére nobis; qui tollis pec-
cáta mundi, súscipe deprecatiónem nostram. Qui 
sedes ad déxteram Patris, miserére nobis, 
Quóniam tu solus Sanctus, tu solus Dóminus, 
tu solus Altíssimus, Iesu Christe, cum Sancto  
Spíritu : in glória Dei Patris. Amen.

Gloire à Dieu

Lecture du livre de la Sagesse  (50, 5-9a)

Ceux qui méditent le mal se disent en eux-mêmes : « Attirons le juste dans un piège, car il nous contrarie, il 
s’oppose à nos entreprises, il nous reproche de désobéir à la loi de Dieu, et nous accuse d’infidélités à notre 
éducation. Voyons si ses paroles sont vraies, regardons comment il en sortira. Si le juste est fils de Dieu, Dieu 
l’assistera, et l’arrachera aux mains de ses adversaires. Soumettons-le à des outrages et à des tourments ; nous 
saurons ce que vaut sa douceur, nous éprouverons sa patience. Condamnons-le à une mort infâme, puisque, 
dit-il, quelqu’un interviendra pour lui. » 

Liturgie de la Parole

Par ton nom, Dieu, sauve-moi,
par ta puissance rends-moi justice ;
Dieu, entends ma prière,
écoute les paroles de ma bouche.

Des étrangers se sont levés contre 
moi,
des puissants cherchent ma perte :
ils n’ont pas souci de Dieu.

Psaume 53

Mais voici que Dieu vient à mon aide,
le Seigneur est mon appui entre tous.
De grand cœur, je t’offrirai le sacrifice,
je rendrai grâce à ton nom, car il est bon !

Chant d’entrée
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Alléluia, Alléluia. Par l’annonce de l’Évangile, Dieu nous appelle à partager la gloire de notre Seigneur Jésus 
Christ. Alléluia.

Je crois en un seul Dieu, le Père tout-puissant, créa-
teur du ciel et de la terre, de l’univers visible et invi-
sible. Je crois en un seul Seigneur, Jésus-Christ, 
le Fils unique de Dieu, né du Père avant tous les  
siècles : il est Dieu, né de Dieu, lumière, née de 
la lumière, vrai Dieu, né du vrai Dieu, engen-
dré, non pas créé, de même nature que le Père ; et par 
lui tout a été fait. Pour nous les hommes, et pour 
notre salut, il descendit du ciel ; par l’Esprit Saint, 
il a pris chair de la Vierge Marie, et s’est fait homme. 
Crucifié pour nous sous Ponce Pilate, il souf-
frit sa passion et fut mis au tombeau. Il ressus-
cita le troisième jour, conformément aux Écritures, et 
il monta au ciel ; il est assis à la droite du Père. 
Il reviendra dans la gloire, pour juger les vivants et 
les morts ; et son règne n’aura pas de fin. Je crois en 
l’Esprit Saint, qui est Seigneur et qui donne la  
vie ; il procède du Père et du Fils ; avec le Père et le 
Fils, il reçoit même adoration et même gloire ; il a parlé 
par les prophètes. Je crois en l’Église, une, sainte, 
catholique et apostolique. Je reconnais un seul bap-
tême pour le pardon des péchés. J’attends la résurrection 
des morts, et la vie du monde à venir. Amen.

Credo in unum Deum, Patrem omnipoténtem, 
factórem caeli et terrae, visibílium ómnium et 
invisibílium. Et in unum Dóminum Iesum 
Christum, Fílium Dei unigénitum, et ex Patre 
natum ante ómnia saécula. Deum de Deo, lu-
men de lúmine, Deum verum de Deo vero, 
génitum, non factum, consubstantiálem Patri : 
per quem ómnia facta sunt. Qui propter nos 
hómines, et propter nostram salútem des-
céndit de caelis. Et incarnatus est de Spíritu 
Sancto ex María Vírgine et homo factus est. 
Crucifíxus étiam pro nobis sub Póntio  
Pilátó ; passus, et sepúltus est, et resurréxit 
tértia die, secúndum Scriptúras, et ascéndit in  
caelum : sedet ad déxteram Patris. Et íte-
rum ventúrus est cum glória, judicáre vivos et  
mórtuos : cujus regni non erit finis. Et in Spíri-
tum Sanctum, Dóminum et vivificántem : 
qui ex Patre Filióque procédit. Qui cum Patre 
et Fílio simul adorátur et conglorificátur : qui locú-
tus est per prophétas. Et unam, sanctam, ca-
thólicam et apostólicam Ecclésiam. Confí-
teor unum baptísma in remissiónem peccatórum. 
Et exspécto resurrectiónem mortuórum. Et 
vitam venturi saeculi. Amen.

Profession de foi

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc  (9, 30-37)

En ce temps-là, Jésus traversait la Galilée avec ses disciples, et il ne voulait pas qu’on le sache, car il ensei-
gnait ses disciples en leur disant : « Le Fils de l’homme est livré aux mains des hommes ; ils le tueront et, trois 
jours après sa mort, il ressuscitera. » Mais les disciples ne comprenaient pas ces paroles et ils avaient peur de 
l’interroger. Ils arrivèrent à Capharnaüm, et, une fois à la maison, Jésus leur demanda : « De quoi discutiez-
vous en chemin ? » Ils se taisaient, car, en chemin, ils avaient discuté entre eux pour savoir qui était le plus 
grand. S’étant assis, Jésus appela les Douze et leur dit : « Si quelqu’un veut être le premier, qu’il soit le dernier 
de tous et le serviteur de tous. » Prenant alors un enfant, il le plaça au milieu d’eux, l’embrassa, et leur dit : « 
Quiconque accueille en mon nom un enfant comme celui-ci, c’est moi qu’il accueille. Et celui qui m’accueille, 
ce n’est pas moi qu’il accueille, mais Celui qui m’a envoyé. »

Antienne mariale

Pater noster, qui es in caelis : sanctificetur nomen tuum ; adveniat regnum tuum ; fiat voluntas tua, sicut 
in caelo, et in terra. Panem nostrum quotidianum da nobis hodie ; et dimitte nobis débita nostra, sicut et nos 
dimíttimus debitóribus nostris ; et ne nos inducas in tentationem ; sed líbera nos a Malo.

Liturgie eucharistique

Salve Regina, Mater misericordiae : Vita, dulcedo et spes nostra, salve. Ad te clamamus, exsules, filii Hévae. 
Ad te suspiramus, gementes et flentes in hac lacrimarum valle. Eia ergo, Advocata nostra, illos tuos miseri-
cordes oculos ad nos converte. Et Jesum benedictum fructum ventris tui nobis post hoc exsilium ostende. O 
clemens, o pia, o dulcis Virgo Maria.

Salut ô Reine, Mère de miséricorde, notre vie, notre douceur et notre espérance, salut. Enfants d’Ève, exilés, 
nous poussons vers vous nos cris de détresse. Vers vous nous soupirons, gémissant et pleurant dans cette vallée 
de larmes. De grâce donc, ô notre avocate, tournez vers nous vos regards miséricordieux. Et après cet exil, 
faites-nous voir Jésus, le fruit béni de votre sein. O clémente, ô bonne, ô douce vierge Marie.

Lecture de la lettre de saint Jacques  (3, 16 – 4, 3)

Bien-aimés, la jalousie et les rivalités mènent au désordre et à toutes sortes d’actions malfaisantes. Au contraire, 
la sagesse qui vient d’en haut est d’abord pure, puis pacifique, bienveillante, conciliante, pleine de miséricorde 
et féconde en bons fruits, sans parti pris, sans hypocrisie. C’est dans la paix qu’est semée la justice, qui donne 
son fruit aux artisans de la paix. D’où viennent les guerres, d’où viennent les conflits entre vous ? N’est-ce pas 
justement de tous ces désirs qui mènent leur combat en vous-mêmes ? Vous êtes pleins de convoitises et vous 
n’obtenez rien, alors vous tuez ; vous êtes jaloux et vous n’arrivez pas à vos fins, alors vous entrez en conflit 
et vous faites la guerre. Vous n’obtenez rien parce que vous ne demandez pas ; vous demandez, mais vous ne 
recevez rien ; en effet, vos demandes sont mauvaises, puisque c’est pour tout dépenser en plaisirs.


